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Programme « Sahel Vert 5 » au Sénégal 

Une vie saine pour les femmes et les jeunes 
des régions de Diourbel et de Thiès  

 

Le Sénégal est l’un des pays les moins développé au monde. Il est 
classé au 171eme rang sur 188 à l’Indice de Développement Humain. 
Aujourd’hui 55% des foyers y vivent en dessous du seuil de pauvreté. 
Cela qui fragilise considérablement la structure familiale et est à 
l’origine de phénomènes migratoires importants. L’Etat sénégalais a 
décidé notamment, via son Plan Sénégal Emergent (PSE), de favoriser 
une croissance économique à fort impact sur le développement humain 
dans la perspective de garantir durablement la stabilité économique, 
politique et sociale. Cette politique aura également pour effet de limiter 
ces flux de population rurale pauvre qui arrivent dans les villes.  
     
Eau Vive réagit également face à cet exode rural et a depuis plusieurs 
années pris le parti de former, de sensibiliser et d’équiper les populations 
rurales pour limiter cet exode, en ciblant plus particulièrement les femmes 
(moins sensibles à l’exode vers les villes) et les jeunes, souvent formés mais 
sans perspectives d’emploi au niveau local. Eau Vive a initié avec l’appui de 
de l’association De l’Eau pour le Sahel et du fonds CASD le  projet Sahel 
Vert en 2001.  Cette collaboration sur le long terme avec les villages 
sénégalais lui permet aujourd’hui de disposer d’une connaissance 
approfondie des enjeux et des acteurs du département de la région de Thiès 
et de Mbacké. Dans les 60 villages ciblés par le projet, les femmes et les 
jeunes ont émis le souhait de pouvoir suivre des formations en maraichage, 
accéder à de nouveaux équipements et avoir ainsi l’opportunité de 
développer des projets économiques.  
 
 

Méthode Eau Vive pour  des pro jets  durables 
 
Durabilité financière :  

→ Fédérer et impliquer tous les acteurs (élus, groupements, habitants, 
services de l’État, comités villageois…). 

→ Renforcer les capacités et aider les groupements dans la gestion 
administrative et financière et dans l’obtention de microcrédits pour 
assurer des revenus réguliers. 

→ La simplicité technique du projet permet sa démultiplication. 
Durabilité sociale :  

→ Former et outiller les groupements pour qu’ils se diversifient et ainsi 
stimuler l’économie locale 

→ Redynamiser la concertation locale pour mettre l’accès à 
l’assainissement au cœur des priorités des municipalités. 

 

 
 
 
1 projet, 3 objectifs : 

 
1 – Contribuer au 
développement des 
communautés rurales en 
encourageant 10 groupements 
féminins à obtenir un 
microcrédit pour assurer des 
revenus plus pérennes. 
 
2 – Renforcer l’épargne des 
groupements, leurs 
compétences en gestion 
financiè 
 

 
 
 
1 projet, 3 objectifs : 

 
1 – Améliorer les conditions de 
vie des habitants des régions 
de Diourbel et de Thiès et plus 
précisément encourager 
l’autonomisation des femmes. 
 
2 – Sensibiliser la population à 
l’assainissement et aux bonnes 
pratiques d’hygiène en leur 
permettant l’accès à 
l’assainissement 
 
3 – Renforcer les capacités 
économiques des femmes et 
des jeunes pour leur assurer un 
revenu pérenne.  



 

Zoom programme  

 
Localisation :  
Régions de Diourbel et de Thiès – 60  villages dans 6 communes : Fimela, 
Missirah, Ndiaganiao, Taif, Touba Fall et Sadio. 
Population concernée :   
Les 108 000 habitants des 6 communes et plus précisément 23 groupements de 
femmes et 20 jeunes. 
Budget :  
149 500 € 
Durée :  
3 ans (janv. 2017 / janv. 2020) 
OBJECTIF :  
Améliorer les conditions de vie des populations de 6 communes et 
particulièrement celles des femmes et des enfants via l’accroissement des 
revenus, la formation et la sensibilisation aux bonnes pratiques d’hygiène et 
d’assainissement. 
 
 
Actions : 
Volet 1 – Promouvoir les bonnes pratiques d’hygiènes dans les 60 villages 
et les 40 écoles 
 Organiser des campagnes de sensibilisation sur l’hygiène et 

l’assainissement. 
 Réaliser des émissions de radio par le biais des radios communautaires. 
 Former 80 enseignants d’écoles élémentaires à l’hygiène et l’assainissement. 
 Réaliser des séances d’éducation à l’hygiène dans 40 écoles élémentaires 

ainsi que l’organisation de jeux concours au niveau communautaire et 
scolaire. 

 Former des acteurs de la chaine de l’assainissement sur la gestion du 
service de l’eau et de l’assainissement. 

 Mener des actions de plaidoyer auprès des conseils municipaux pour faire de 
l’assainissement leur priorité. 

 Identifier et former 40 maçons pour la construction de latrines améliorées. 
 Redynamiser ou mettre en place les 100 comités villageois de salubrité et les 

former sur la gestion des stocks et des contreparties financières des 
ménages.  

 Construire 100 latrines familiales améliorées et distribuer 100 dispositifs de 
lave-mains. 

 
Volet 2 – Renforcer les capacités et équiper des groupes de femmes et des 
jeunes dans une dynamique de création de valeur. 
 Mettre en place 3 projets d’aviculture pour 3 groupements féminins : 

construction de poulaillers, achat de poussins, achat de petits matériels et de 
produits et formation en gestion et en aviculture des utilisatrices. 

 Former et insérer professionnellement 20 jeunes dans le domaine du 
maraîchage dans la commune de Fimela 

 Mettre en place des unités de fabrication de savon pour 20 groupements 
féminins dans le département de Mbacké : aménagement d’un local pour la 
production, achat des produits et matériels de fabrication, formation des 
femmes sur la fabrication du savon dans le département de Mbacké. 

 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 
Rôle des acteurs : 
 
Eau Vive coordonne les activités et les 
interactions entre toutes les parties prenantes 
du projet. 
 
Les autorités villageoises maintiennent le 
dialogue entre toutes les parties et 
interviennent dans la planification et le suivi 
des actions.  
 
Les groupements prennent en charge une 
partie de la valeur des infrastructures et créent 
de la valeur. 
 
Les comités villageois de développement, 
participent à la mobilisation citoyenne et 
gèrent les contributions financières en nature 
ou en main d’œuvre.  
 
Les services techniques de l’État apportent 
leur assistance (appui, conseil, formation, 
encadrement…). 
 
Les opérateurs privés locaux assurent la 
livraison des matériaux, la fabrication des 

dalles et la construction des latrines. 



 

Programme « Sahel Vert » au Sénégal 

 

Une vie saine pour les femmes  
et les jeunes des régions  
de Diourbel et de Thiès 
 
Budget Prévis ionnel  ( e n  € u r o )  
 

Activités  Montant en € Commentaires 
Volet 1 : Améliorer de l'accès à l'assainissement et promotion 
des bonnes pratiques d'hygiène 

53 000   

Sensibiliser la population aux bonnes pratiques d'hygiène et 
d'assainissement  

6 000 (en lien avec le projet Sani Baol) 

Former les acteurs locaux comme les élus, les comités de 
salubrités, les maçons, le service technique à la gestion du 
service eau et assainissement 

9 000

Dont 1 000 € de participation 
locale – valorisation de la mise à 
disposition de locaux et matériel 
(en lien avec le projet Sani Baol) 

Formation de 80 enseignants sur les bonnes pratiques 
d'hygiène et d'assainissement 

4 000 (en lien avec le projet Sani Baol) 

Construire 100 latrines améliorées et distribution de 100 kits 
lave-main 

34 000

Dont  25 000 € de contributions 
personnelles des bénéficiaires en 
cash (en lien avec le projet Sani 

Baol) 
Volet 2 : Renforcer et développer des activités économiques 
des femmes et des jeunes 

62 000   

Préparer et enquêter sur les attentes des villageois, avec les 
élus, les villageois et Eau Vive 

3 000
 

Mettre en place 3 projets d'aviculture pour 3 groupements 
féminins 

6 000
Dont 1 500 € de participation des 

bénéficiaires 

Former en pratiques maraichères et insérer 
professionnellement 20 jeunes de la commune de Fimela 

45 000
 

Formation de 20 groupements féminins sur la fabrication de 
savon 

8 000
Dont 2 000 € de participation des 

bénéficiaires 

Mise en œuvre, coordination et suivi du projet  15 000   

Sous Total  130 000   

Organisation et Gouvernance Eau Vive (15 %) 19 500   

TOTAL  149 500   

 
Plan de f inancement  
 

Partenaires € % État

Participation locale 29 500 20%
Acquis (cf. commentaires dans le 

budget)

Autres partenaires (Programme national PASEPAR - 
Projet Sani Baol) 

19 880 13% Acquis

Fonds à rechercher sur 3 ans (2016-2019) 100 120 67% À Solliciter

Total 149 500 100%  

3 ans
 149 500€



Eau Vive 
27 rue Léon Loiseau 
93100 Montreuil / France 
+33 (0)1 41 58 50 50 

France 
Fabienne Planès Cary 
Responsable partenariats privés 
fabienne.planes-cary@eau-vive.org  

Sénégal 
Joseph Ndiaye 
Directeur pays 
jndiaye@eau-vive.org  
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